
Plus de Flexibilité = CDI en danger  

 

 

 

 

 

 

    

 

Selon la doctrine du consentement des gouvernés, 

le peuple doit se soumettre à ses gouvernants, il 

suffit pour cela qu’il donne son consentement sans 

consentement. Les pères du libéralisme ont appelé 

cela la « fabrication du consentement ». 
 

Noam Chomsky - Le profit avant l’homme 

 

Recette pour fabriquer 

du consentement 
 

Dans toutes les grandes entreprises, ont été mises 

en place des organisations de travail de type « juste 

nécessaire et flux tendus », qui ont détruit des em-

plois par millions. La classe dirigeante amplifie 

aujourd’hui les conséquences d’une crise, fruit de 

sa propre politique de course à la productivité, 

pour faire avaler aux salariés, que tout va mal, que 

les seuls remèdes seraient les sacrifices, au sens, 

les salariés devraient payer, pour qu’une élite très 

minoritaire puisse préserver, en toutes circons-

tances, ses profits et ses privilèges. 
 

Sarkozy avait imaginé le travailler plus, pour ga-

gner plus, aujourd’hui le discours convenu est : 

Travailler plus pour gagner moins ! 

Solution miraculeuse, pour éviter de fermer des 

usines qui ne seraient plus assez compétitives. 
 

Et les dirigeants de tous poils répètent, en boucle, 

depuis des mois, voire plusieurs années… 

 « c’est la crise, ça va mal, le coût du travail est 

trop élevé, il faut consentir à des sacrifices…  »  

ils fabriquent du CONSENTEMENT ! 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Alors, faut-il consentir  

à un accord national ?  
 

L’accord national signé le 11 janvier par les syndi-

cats CFDT, CGC et CFTC, va totalement dans ce 

sens : Le consentement, sans consentement ! 
 

L’accord national voudrait nous imposer, 

au nom de la sécurisation de l’emploi, 

des reculs sans précédent pour les droits des  

salariés, la remise en cause du code du  

travail et des conventions collectives. 
  

Examen du projet de loi à partir du 6 mars ! 
 

Le projet de loi prévoit d’imposer aux salariés plus 

de flexibilité… pour gagner en compétitivité. 
 

Des accords d’entreprises pourront nous obliger à 

accepter une baisse des salaires, ou une augmenta-

tion du temps de travail, au gré des carnets de 

commandes, mais encore, une mobilité vers 

d’autres sites, sans tenir compte des contraintes 

personnelles et familiales des salariés. 

Le salarié serait de fait, totalement à la disposition 

de l’entreprise, ses préoccupations personnelles 

devenant totalement secondaires. Tout refus de 

soumission à l’accord  deviendrait un motif de 

licenciement, sans aucune contestation possible ! 
 

Le gouvernement veut utiliser une procédure accé-

lérée, sans amendements et sans débat, alors même 

que de l’avis d’éminents spécialistes, le projet de 

loi s’avère être encore pire que l’accord. 

 

 

 
 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 
 

 

 

 
Site de Sochaux 

 

 

 

Fabriquer le consentement,  

façonner l’opinion !   
    

Mobilisation Nationale à l’appel des syndicats CGT et FO  

salariés du Site de Sochaux, venez dire votre opposition à cet accord 

Mardi 5 Mars  
Rassemblement à 12h30 à la portière Montbéliard 

Arrêts de travail : Tournée B à 11h30 - Tournée A à 13h12  

Départ du cortège à 13h30 pour rejoindre les salariés des autres entreprises  

devant la sous-préfecture de Montbéliard 

Le syndicat de la magistrature a écrit à propos de l’accord national : Le texte, en facilitant les licenciements, 

et en réduisant considérablement le contrôle du juge sur l’exécution et la rupture du contrat de travail, consti-

tue une grave régression pour les droits des salariés et une nouvelle source de précarité. 
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- Licenciés pour fait de Grève -
 

Etre gréviste et à la CGT,  

une faute lourde chez PSA 
 

16 janvier 2013, début de la grève sur le site 

historique PCA de Aulnay sous Bois  

Plus de un mois de grève, déjà, avec tout ce que 

cela suppose de tensions, de nervosité, de lassi-

tude parfois et de questionnement, tant chez les 

grévistes, que chez les non grévistes !  

En face, la répression, les calomnies, les men-

songes de la direction PSA, capable de tout, 

pour discréditer la légitimité d’une grève, dont 

elle porte l’entière responsabilité. 
 

Les grévistes ont eu droit à toute la panoplie 

répressive PSA : Recours aux jaunes faisant 

masse face aux grévistes et embrigadés sur les 

autres sites, vigiles de sociétés privées, jusque 

sur les parkings des véhicules du personnel, 

menace de recourir aux forces de l’ordre, et 

enfin, licenciements de deux militants CGT. 
 

Onay et Julien ont reçu leur lettre : Licencié 

pour faute lourde ! Accusés de violences 

contre un huissier et un cadre, les complices 

d’une machination anti-grévistes. Car ici il n’y 

a ni vol, ni blessé, ni mort, juste des allégations. 

Hors, selon le code du travail, seule une faute 

lourde permet de licencier un salarié en grève ! 

 Le licenciement les prive de leurs indemnités, 

jusqu’au paiement de leurs congés payés. 
 

Six autres grévistes appartenant tous à la CGT, 

dont trois sont mandatés, attendent le verdict 

les concernant. Parmi eux, Agathe, une mère de 

famille de 46 ans, assurément le profil type du 

voyou, du casseur…  tous les grévistes ne sont 

pas à la CGT, tous les licenciés le sont ! 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 
 

 

Ni voyous, ni casseurs, 

juste légitimement combatifs 
 

Aux syndicats et aux quelques rares salariés qui 

se font les portes paroles des mensonges de la 

direction, la CGT de Sochaux dit ceci : 

«Nos camarades d’Aulnay ne sont ni des 

voyous, ni des casseurs, qu’ils soient énervés, 

chacun peut le concevoir, que parfois leurs 

propos soient excessifs et dépassent leurs pen-

sées, les nôtres ne le seraient pas moins en pa-

reille circonstance, qu’il y ait quelques débor-

dements, possible compte tenu de la situation». 
 

La CGT de Sochaux est obligée de réagir face à 

la campagne de calomnies orchestrée par la 

direction, à l’encontre de grévistes en lutte pour 

leurs emplois, leur avenir, et celui de leurs en-

fants, dans un département où le taux de chô-

mage est un des plus élevé de France. 
 

A Sochaux, quelques très dévoués agents de 

maîtrise exhibent des photos déclarées prises à 

Aulnay, représentant des câbles électriques sec-

tionnés par de soit disant grévistes-saboteurs ?! 
  

 

Aux dires de la direction, à Aulnay, des sa-

lariés voudraient travailler en paix, serei-

nement, sans être agressés par des hordes 

barbares de méchants grévistes !? 
  

La CGT doute de la sérénité des non gré-

vistes, dont le destin est bouleversé, par les 

seules décisions violentes des casseurs 

d’emplois… les dirigeants de PSA !  

Et puis, sont-ils si terrorisés, ces non gré-

vistes qui assistent chaque jour plus nom-

breux, aux prises de paroles, dans les as-

semblées de grévistes ? 

Allez voir les films de la grève sur le site : 

http://cgt-psa-aulnay.fr 
 

 

A Sochaux aussi … 
La semaine dernière, ce sont plus de 300 sala-

riés des 3 équipes du site, qui ont cessé le tra-

vail, au ferrage, en peinture et au montage.  

Ils ont voulu protester ainsi contre l’absence 

d’augmentation générale en 2013 et la dégrada-

tion incessante de leurs conditions de travail ! 
 


